
SOUTENANCE DE THÈSE DE YOONJI OH 

 

FEMMES, EN CORÉE DU SUD, PRENANT EN SOIN À 

DOMICILE, LEUR MÈRE - OU BELLE-MÈRE - ÂGÉE 

DÉPENDANTE. INJONCTIONS CULTURELLES, 

ÉPREUVES ET STRATÉGIES 

 

Titre anglais : Women, in South Korea, taking care of their dependent elderly mother - 
or mother-in-law - at home. Cultural injunctions, trials and strategies 

Ecole Doctorale : CS - Cultures et Sociétés 

Spécialité : Sciences sociales 

Etablissement : Université Paris-Est 

Unité de 
recherche : 

EA 7313 - LIRTES - Laboratoire interdisciplinaire de recherche sur les 
transformations des pratiques éducatives et des pratiques sociales 

 
 
Cette soutenance aura lieu Vendredi 02 Avril 2021 à 14h00 

Adresse de la soutenance : Online ( https://youtu.be/eEVETxBqmVQ ) 
 
devant le jury composé de : 

Jacqueline TRINCAZ   Professeure 

émérite 

  Université Paris-

Est Créteil 

  Directeur de 

thèse 

Catherine GUCHER   Maîtresse de 
conférences 

  Université de 
Grenoble-Alpes 

  Rapporteur 

Natalie RIGAUX   Professeure   Université de 
Namur 

  Rapporteur 

Benoît FROMAGE   Professeur des 
Universités 

  Université 
d'Angers 

  Examinateur 

Dominique ARGOUD   Maître de 
conférences 

  Université Paris-
Est Créteil 

  Examinateur 

 

Résumé de la thèse en français :   

L’objectif de cette thèse est d’appréhender, en Corée du Sud, avec un regard sociologique, 
les expériences des aidantes principales (les filles et les belles-filles) sur la prise en soin de 
leurs mères ou belles-mères âgées dépendantes, avec lesquelles elles sont amenées à 
cohabiter, et de comprendre ce qui les conduit à assumer ce rôle d’aidante principale jusqu’à 
la fin. A partir d’entretiens qualitatifs selon trois corpus – les aidantes principales, les jeunes 
adultes, les professionnels-, et en s’appuyant sur les théories des représentations sociales et 
de l’acteur dans ses rôles, la thèse montre que des injonctions pèsent sur les filles ou les 

belles-filles, qui sont désignées ou qui s’auto-désignent comme aidante principale. Ces 
injonctions sont analysées au travers de la socialisation des genres, sous l’influence du 
confucianisme et la pratique du hyo dans la culture coréenne du familialisme. En ce qui 
concerne les expériences des aidantes principales, quatre registres –registre de l’aide 

https://youtu.be/eEVETxBqmVQ


pratique, registre individuel, registre relationnel et registre politique- ont été examinés. Pour 
faire face aux nombreuses épreuves rencontrées, des stratégies sont mises en place par les 
aidantes, qui mobilisent des ressources déjà existantes et/ou des ressources incarnées par 

l’interaction. Dans le contexte où l’Assurance de Soins de Longue Durée (ASLD) porte de 
nombreuses lacunes du fait de sa mise en place tardive et de la culture du familialisme, le « 
métier » d’aide-soignante familiale, prestation officieuse de l’ASLD, se révèle être une 
alternative convenable dans les situations contraintes des aidantes principales, forcées de 
prendre soin de leurs proches âgés au détriment de leur activité professionnelle et de leur vie 
personnelle. 
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